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Gare !

Il n’y a justement pas à « crier gare », puisque 
Fondettes, qui n’avait plus de gare depuis la 
fermeture de celle de « Fondettes- aint-Cyr » S

en 1995, a retrouvé une gare en décembre der-
nier. Bon, ce n’est pas tout à fait une gare comme 
l’ont connue les anciens, avec un chef de gare, un 
guichet, un coup de sifflet pour donner le départ, 
des porteurs, des bagagistes, etc. Mais les temps 
ont changé et le transport ferroviaire s’est adapté   ;
l’essentiel étant que les voyageurs (ou les usagers 
comme on dit aujourd’hui) pour Tours, d’un côté, 
ou pour Château-du-Loir et Le Mans, de l’autre, y 
trouvent leur compte et apprécient ce nouveau 
service.
France 2, qui souhaitait faire un « sujet » sur cet 
événement local, m’a sollicité, sur les conseils de 
la Mairie, pour évoquer l’histoire de la gare. Le 
journaliste, avec qui j’avais rendez-vous sur les 
lieux, m’a interviewé durant quelques minutes, 
mais il n’est resté forcément au montage que 
quelques secondes de mon intervention. Je n’ai 
pas été surpris : je sais que c’est la loi du genre. 
Pourtant j’ai pu empêcher sinon une « fake-news » 
comme on pourrait encore dire aujourd’hui, du 
moins une petite « bévue » journalistique. En effet, 
le « reporter » dépêché « aux Roches » m’a mon-
tré la carte postale ancienne qu’il avait récupérée 
et qu’il souhaitait filmer pour illustrer son sujet,  
mais oups ! ladite carte postale ne représentait 
pas la gare de Fondettes-Saint-Cyr au début du 
20 siècle, mais l’ancienne gare du bourg de e 

Fondettes (lire page 2).
Certes, il n’y aurait pas eu grand monde pour 
relever la « boulette » et celle-ci n’aurait sans 
doute pas er la carrière de l’homme de entrav
télévision, mais elle aurait fait sourire les amateurs 
d’histoire de Fondettes avisés ou les cartophiles  
sourcilleux.
Hé oui, il fut un temps où Fondettes comptait deux 
gares. Et le « monsieur de la télé » était en droit de 
l’ignorer... Il fallait juste remettre le in de tra
l’ istoire sur les bons rails. H Mais, je m’égare... 

Ce n’est sans doute pas un cas unique 
mais on peut considérer comme une 
rareté le fait qu’un père et un fils ont 

occupé sous la Restauration, , la monarchie de 
Juillet et la II  République, la fonction de maire e

d une même commune. Il est vrai que ceci ans 
a eu lieu au 19 siècle, lorsque les premiers e 

magistrats étaient nommés par le préfet.
Propriétaires du château de Taillé, Louis-Marie 
(1762-1833), le père, et Anatole-Louis (1804-
1856), le fils, cumulent à eux deux un quart de 
siècle à la tête de la commune.
Michel Bapt retrace pour nous la vie et les 
mandats de ces deux es de Fondettes qui édil
ont fait carrières comme officiers dans les 
armées impériale et royale.
Entrée : 6€ - gratuit pour les adhérent(e)s de Fundeta
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Un e q u i n z a i n e  d ’ a s s o c i a t i o n s 
d’histoire et de patrimoine de Tours-
M é t ro p o le - Va l - d e - L o i r e ,  d o n t 

FUNDETA, organisent les samedi 14 et 
d imanche 15 fév r ie r 2026 les «  2  e s

Rencontres Métropol’HIS ».

La journée du  est consacrée à un samedi 14
échange entre les responsables et anima-
teurs des associations participantes.

Le , ces Rencontres sont dimanche 15
ouvertes au public. Une visite est chaude-
ment recommandée.

Venez vous informer (et éventuellement 
adhérer), découvrir et éventuellement 
acquérir les livres et les revues éditées, 
assister aux mini-conférences (20 minutes) 
sur des sujets d’histoire ou de patrimoine du 
territoire de  la Métropole. 
Jean-Paul Pineau, pour FUNDETA, présen-
tera une conférence intitulée : « L’abbé 
Grécourt, poète et libertin - un enfant 
turbulent de Fondettes ».

Il y a gare et gare

Pour compléter et expliquer le propos de 
l’ « dito » du recto de cette « Lettre », É
rappelons en effet que Fondettes a compté 

deux gares ferroviaires dans la première moitié du 
20  siècle : la gare du bourg (local de l’actuelle e

Poste), inaugurée en 1907, et la gare de la ligne 
Tours-Le Mans, construite en 1858, lors de la 
création de la voix ferrée, et sur l’emplacement de 
laquelle a été aménagé le nouvel arrêt qui vient 
d’être inauguré.
Il existe plusieurs cartes postales anciennes 
(début 20  s.) de la première [FIG.1], mais il e

n’existe  qu’une seule carte postale a priori
« animée » (avec personnages) de la même 
époque pour la seconde [FIG. 2].
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de 10 h à 18 h

Centre d’animation de La Haye
BALLAN-MIR  (37)É

ENTRÉE LIBRE

PETIT LEXIQUE FONDETTOIS
Lors de nos recherches dans les titres anciens des notaires 
de Fondettes, nous rencontrons régulièrement quelques 
mots employés dans notre région  voire même très  –
localement mais aujourd’hui disparus ; d’où l’idée de ce  – 
glossaire fondettois. Suite des précédents numéros :

BERGEAIL (s.m.) : Troupeau de mouton.

BESSERON  : Terrassier qui creuse et cure les fosses (s.m.)
et les fossés.

CARLURE  : semelle de chaussure.(s.f.)

CHAUSSUMIER (s.m.) : quant la chaux.ouvrier fabri

QUINOLAT (s.m.) : jeu de cartes appelé plus tard « reversi ». 
Le mot désigne aussi la table sur laquelle on joue à ce jeu.

... [À SUIVRE dans les prochains numéros...]


